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•  Vers l’autre rive
•  Enquête de solidarité
•  Abri de nuit 
•  Louis Gresse
•  École des devoirs

•  Les inscriptions en 1re année
•  Cefa : ouverture de la section 
«couvreur-étancheur»
•  Les élèves de 5e Electricité sur 
chantier
•  Les élèves de 4e P Bois en 
formation au CTA

•  En 2e année, on observe... 
et on écrit !
•  Actualité Des Jeunes

•  Nous fêtons notre 100e jour 
d’école en 2e primaire

•  A la découverte du quartier

•  Une balade pour Noël

•  Des masques !

•  A la rencontre de la république 
démocratique du Congo

La situation sanitaire actuelle et les dispositions légales à respecter
nous empêchent de déterminer un calendrier précis des diverses activités
ou autres que nous pourrions mettre en œuvre.

 Nous vous demandons donc votre clémence. 

Nous vous tiendrons informés par le biais de nos sites ou de nos pages Facebook.

Merci pour votre compréhension.	

Rue Charlemagne, 160
4020 Liège
0477 21 25 48
www.anciensdbliege.be

Rue des Wallons, 59
4000 Liège
04 229 78 70
www.idbl.be

Rue des Wallons, 59
4000 Liège
04 229 78 90
www.saint-jean-berchmans.be

Rue des Wallons, 63
4000 Liège
04 252 64 35
www.donboscoliege.be

Revue réalisée par la section Industrie Graphique de l’Institut Don Bosco de Liège
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ndurance ? Vous dites ?

«Capacité à maintenir un effort durant une période prédéfinie», l’endurance se 
conjugue certes dans le sport mais également dans les études, le travail et la vie 
de tous les jours.

    L’endurance c’est voir loin, c’est vouloir aller loin, c’est, peut-être, se donner les 
moyens d’aller voir ce qu’il y a au loin.

C’est lutter encore et toujours pour ce en quoi on croit, pour vivre ses rêves.
       Pour être endurant nous avons besoin de caractère, de savoir « se battre » pour 

arriver, de supporter la douleur (quelle qu’elle soit) afin de continuer à avancer. 
Nous avons besoin d’une vision à moyen-long terme, d’une base solide, d’acquis 
performants. Nous ne pouvons pas construire sur de l’éphémère. 

Le parcours de notre vie, de notre « trail » sera toujours semé d’obstacles, de 
passages où « tout roule » où tout va de soi, de moments de doutes quant à la 
direction à suivre, quant à la pause à faire, quant au ravitaillement à prendre.

Certains croiront avoir fait le plus dur et se relâcheront trop tôt. D’autres 
s’y prendront trop tard et n’arriveront pas dans les temps. D’autres encore 
abandonneront face à tant de difficultés.

  Et si c’était le manque de sens à la vie, le manque de projets, le manque d’envie, 
le manque de rêves qui nous rend si vite essoufflés, fatigués, à l’abandon, si peu 
endurants ?

A moins que ce ne soit qu’une application par trop littérale d’un certain «carpe 
diem» ? 

E. Ph
Enseignant dans le Centre Scolaire
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Cotisation pour l’année 2021

Membre : 10 €	 D’honneur : 25 € et +
Solidarité : 16 €	 Réservé aux jeunes : 5 €

Voici les données de virement : IBAN : BE 40 0000 3311 2463
Pour l’étranger BIC : BPOTBEB1

Association des Ancien(ne)s Don Bosco :
Cité Delrée 1 - 4130 TILFF
Merci d’indiquer ta communication sur le virement :
Cotisation 2021

Merci à ceux qui nous soutiennent !

Vers l’autre rive

Le 25 septembre 2020 est décédé à l’âge de 
70 ans Henri LONAY, ancien de la section 

mécanique où il avait suivi sa formation durant 
les années 60. Toute sa carrière professionnelle il 
l’avait passée dans la marine marchande.

Fin de l’année dernière a aussi disparu Désiré 
KEPPENNE de Renaix, né le 27 janvier 1929, 
ancien de la section Menuiserie, Promotion 
1938.

Nous présentons nos plus sincères 
condoléances aux familles.

Enquête de solidarité

Force est de constater le peu d’engouement 
rencontré par l’enquête de solidarité que nous 

avions initiée dans le précédent Couleurs des Cours 
tant en ce qui concerne les personnes proposant leur 
aide ((2 seulement que nous profitons pour remercier 
vivement) que pour ce qui est de celles réclamant une 
intervention (une seule personne à ce jour).

Nous vous rappelons que le but poursuivi était en 
ces moments difficiles de pouvoir créer un lien entre 
les attentes des uns et les disponibilités des autres.

Nous vous signalons que nous restons prêts à 
effectuer ce relais dans la mesure de nos possibilités 
et vous signalons que notre formulaire se trouve 
toujours sur notre nouveau site www.anciensdbliege.
be.

Pour mémoire il vous est loisible de nous renvoyer 
le dit formulaire et/ou de prendre contact avec 
nous via notre mail : anciens.idblg@gmail.com, ou 
par téléphone auprès de Yves VANCRAYEBECK au 
0474/815646 ou par envoi postal à Michel SCHOLTES, 
rue du Laveu 206 à 4000 LIÈGE.
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Abri de nuit à Don Bosco
Dans le courant du mois d’octobre 2020 la 

Communauté salésienne a appris qu’à l’approche 
de l’hiver des endroits du genre anciens internats 
étaient activement recherchés pour mettre à l’abri 
les plus démunis de la région liégeoise en raison 
de la diminution des places dans les abris de nuit 
conséquence de la pandémie.

Un appel plus précis leur fut alors relayé par 
Monsieur Jean-Philippe de Limbourg, délégué 
Épiscopal du Vicariat Evangile et Vie et responsable de 
Caritas Secours de Liège.

Au deuxième étage des bâtiments situés le long 
de la rue des Wallons des locaux étaient disponibles. 

Il s’agissait en fait de l’ancien dortoir des internes 
transformé depuis quelques années en une multitude 
de petites chambrettes .

Proposés habituellement à des groupes de jeunes, 
les dit locaux étaient inoccupés à cause de la covid 
19 et, moyennant quelques aménagements, ils 
pouvaient faire l’affaire.

Un tel projet rejoignait parfaitement  le message 
de l’Evangile mais aussi celui de notre père fondateur.

Il n’y avait donc pas à hésiter.

 En urgence un conseil d’administration des Œuvres 
de Don Bosco a alors été réuni.

Bien sûr il fallait voir avec l’école et une réunion 

avec le Président du PO, Jean-Michel Liénard, et sa 
directrice, Isabelle Gathot, a été immédiatement 
mise sur pied.

Il fallait également tenir compte des exigences de 
la médiathèque toute proche.

Une fois rassemblé les exigences des uns et des 
autres l’on décida de se lancer dans l’aventure 
et une grosse réunion fut alors provoquée avec 
les responsables des abris de nuit, de l’opération 
thermos, du Relais Social du Pays de Liège, de l’ASBL 

Accueil Botanique et du CPAS de LIège.

Les heures d’arrivée (à partir de 20h30) et de 
départ (au plus tard 8h du matin) des accueillis 
apparaissaient compatibles avec la vie de l’école et de 
la médiathèque. L’entrée se ferait par le 34 rue Jacob 
Mackoy et serait donc indépendante de l’école. Les 
accès vers la médiathèque pouvaient être neutralisés.

A partir de là un terrain d’entente fut trouvé et un 
contrat signé.
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L’ASBL Œuvres de Don Bosco mettrait gratuitement 
les locaux précités à la disposition du CPAS de Liège 
qui assurerait quant à lui la gestion et prendrait à 
sa charge tous les frais en ce compris le chauffage, 
l’électricité et l’eau et ce du 23 novembre 2020 à la fin 
du mois de mars, voire jusqu’au 7 avril 2021 au plus 
tard en fonction des conditions climatiques

Le frère Bruno Stordeur était désigné comme 
personne de référence par les Œuvres de Don Bosco.

A noter que les riverains ont eux aussi été consultés 
mais seules deux réactions se sont révélées quelque 
peu mitigées et leurs auteurs contactés et rassurés.

Comment tout cela a-t-il fonctionné ?

Il faut savoir que dans un premier temps les 
personnes sans logement passaient par la caserne 
Saint Léonard puis étaient ou non orientés vers Don 
Bosco.

Pour l’encadrement sur place des accueillis, une 
bonne douzaine d’éducateurs professionnels avaient 
été prévus et briefés notamment sur les mesures de 
sécurité à respecter dans l’établissement.

Toutes les nuits sur le site 2 éducateurs étaient 
présents ainsi qu’un ou une bénévole. Vu l’existence 
d’une population mixte  (même si les femmes étaient 
fort peu nombreuses) 2 hommes et toujours une 
femme étaient en effet prévus dans le cadre.

On comptait 28 chambrettes dont 3 permettaient 
d’accueillir des couples .

Ce qui donnait un maximum de 31 personnes qui 
pouvaient être recueillies chaque soir.

Et l’on peut dire que le succès a été au rendez-
vous puisqu’en finale le taux d’occupation a avoisiné 
les 95% (2 places étant toujours réservées pour les 
urgences et souvent d’ailleurs occupées elles aussi).

Les éducateurs arrivaient un peu avant 20h. Une 
vérification des installations et un bref briefing s’en 
suivaient.

A 20h30 un membre de l’équipe rejoignait la porte 
d’entrée avec sa liste. Celles et ceux qui étaient repris 
sur celle-ci pouvaient alors partir vers le deuxième 
étage où avant la possibilité de pouvoir rejoindre leur 
chambrette leur étaient distribués café, thé, softs 
voire des petits en-cas mais aussi du nécessaire de 
toilette si besoin.

Certains préféraient parler, d’autres rejoindre les 
douches, d’autres encore redescendre fumer mais 
de toutes les façons à 23h tout le monde devait avoir 
rejoint sa chambrée.

Parmi eux on retrouvait des gens de tout âge 
(certains moins de 30 ans mais d’autres parfois 
plus de 60), de toute origine, de toute race mais un 
seul mot d’ordre : le respect des uns et des autres et 
l’absence de questionnement tout en gardant une 
oreille attentive.

Et le matin tout ce petit monde devait avoir quitté 
pour 8h, la plupart redescendant alors vers la ville 
où ils allaient rejoindre notamment le centre de la 
Croix Rouge boulevard de la Sauvenière renforcé par 
une équipe d’Accueil Botanique où étaient distribués 
des petits déjeuners gratuits. Aujourd’hui on n’a plus 
le droit ni d’avoir faim ni non plus bien évidemment 
d’avoir froid … et nous sommes heureux de pouvoir 
affirmer que le monde salésien de Liège y a contribué 
efficacement cet hiver rejoignant en cela ce que notre 
Recteur Majeur affirmait dans ses Etrennes 2021 
(message de nouvel an) à savoir « Nous sommes 
nés comme famille de Don Bosco pour les plus 
nécessiteux sinon nous ne sommes pas la famille de 
Don Bosco » !		   Michel SCHOLTES
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Site des Ancien(ne)s de Liège
Facebook :
  anciens de don bosco Liège
Adresse de contact : contactadbliege@gmail.com

Aidez-nous pour que notre site et notre page 
Facebook soient de plus en plus conviviales !

Elle s’appellent Louis, 
Simone, Wiliam, Denise, …

Non ce ne sont pas ses enfants mais c’est 
tout comme ce sont ses …  cloches.

Louis est campanophile depuis maintenant 
plus de 30 ans traduisez collectionneur de 
cloches … mais Louis est aussi ancien de Don Bosco.

Il nous est dès lors apparu intéressant de conter l’histoire 
de ce sympathique personnage à la passion si … 
originale : Louis GRESSE.

Mais commençons par le commencement.

Louis est un ardennais bon teint. Né à Rettigny (commune 
de Gouvy) le 1er juillet 1951. De parents agriculteurs il 
appartient à une famille nombreuse. Il accomplit ses 
primaires dans son village natal.

A 12 ans il rejoint comme interne le collège Don Bosco de 
Liège où ses parents l’ont inscrit en section mécanique. 
A l’époque le directeur est le RP Gilson dont il garde un 
excellent souvenir de même par ailleurs que de son chef 
d’atelier de l’époque, Jean Dedoyard.

Sorti diplômé en 1971, Louis commence par travailler 
comme ajusteur au Grand Duché de Luxembourg dans une 
fonderie d’aluminium avant de rejoindre la SNCB toujours 
comme ajusteur, puis il ira œuvrer dans scierie à la Baraque 
de Fraiture (il y travaillera pendant 10 ans) comme 
mécanicien et ensuite à l’Association intercommunale de 
démergement et d’épuration des eaux (en abrégé A.I.D.E.) 

à Tilleur toujours comme 
mécanicien.

En finale il décidera de 
se mettre à son compte 
ouvrant un commerce de 
vente et de réparation 
de matériel agricole 
à Rettigny . En 2016 
c’est donc en tant 
qu’indépendant qu’il 
prendra une pension bien 
méritée.

Louis est marié avec 
Simone qui lui a donné 

2 enfants. Aujourd’hui le couple a le bonheur de gâter 3 
petits-enfants et même une arrière petite fille.

Tout petit le son des cloches le fascine. Ainsi me confie t’il 
à Cetturu (Commune d’Houffalize) où il séjournait enfant 
dans sa famille maternelle, les cloches sonnant à l’église 
tout près de chez eux lui ont toujours laissé un souvenir 
ineffaçable.

Mais c’est à Don Bosco me dit-il que j’ai véritablement 
attrapé le « virus » des cloches en entendant sonner celles 
de la paroisse Saint François de Sales.

La quarantaine arrivée il décide de sacrifier à son rêve : 
avoir ses propres cloches, et se met alors à la recherche 
d’un fondeur. Après quelques tâtonnements sa première 
cloche sera fondue à Orléans), il décide de faire confiance 
à la Fonderie Cornille Havard établie en Normandie, à 
Villedieu-les-Poêles, maison héritière d’une longue 
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tradition de Fondeurs de Cloches remontant au 
Moyen Age. C’est eux qui fonderont toutes les 
suivantes.

L’idée est la construction d’un petit carillon 
mobile composé de 8 cloches donnant chacune 
un son différent.

La première est fondue en 1995. Elle sera 
rejointe par 7 autres dont la dernière parviendra 
à Louis en 2020. La plus lourde fait 115 kg, la 
plus légère 22 kg.

Pour être complet, l’on ajoutera encore que trois cloches 
complémentaires, hors carillon,  ont été acquises par 
l’intéressé.

Le saviez-vous la coutume veut que toutes les cloches 
reçoivent un prénom chrétien et dès lors qu’elles soient 
bénites (ou baptisées dit-on) et ce en présence de leurs 
parrains et marraines.

Les 4 premières cloches dont les prénoms sont repris 
en entête ont été baptisées en 2009 dans l’église de 
Rettigny. Les 4 suivantes devaient l’être en 2020 mais 
malheureusement la cérémonie a dû être reportée, covid 
oblige.

Pour la petite histoire, la dernière a pour marraine Sara 
de Paduwa, présentatrice bien connue sur les ondes de 
la RTBF.

Il faut savoir que Louis travaille seul sur ses cloches sauf 
pour ce qui est des jougs de bois que l’on appelle aussi 
« moutons ». 

Pour le moment elles sont chacune fixées sur des cadres 
séparés mais l’intention est de les regrouper sur un 
seul cadre mobile facilement transportable dans une 
camionnette et d’y adjoindre un petit clavier.

Louis n’est pas carillonneur mais qu’à cela ne tienne : il 
s’est mis à suivre des cours de manière à pouvoir jouer 
certains accords.

L’intéressé voudrait terminer son instrument en 2021 et 
par la suite parcourir la Belgique et pourquoi pas ailleurs 
dans les pays limitrophes pour faire découvrir son superbe 
instrument.

C’est bien sûr tout le bonheur qu’on lui souhaite.

L’on notera encore que Louis GRESSE fait partie de l’ACW 
(Association campanaire Wallonne), association qui 
organise des rencontres et visites de clochers et qui milite 
pour la sauvegarde des cloches mais aussi des anciennes 
horloges de tours de clochers et est membre de l’ABL 
Fonderie de Tellin qui a transformé en musée – atelier 
une ancienne fonderie de cloches ardennaise fermée en 
1970 et où vous pouvez découvrir les gestes des fondeurs 
d’antan.

Louis me charge de dire qu’il a conservé des contacts non 
seulement avec des anciens de sa région mais aussi avec 
ses anciens professeurs Joseph Renard, Freddy Loiseau 
et Jean-Marie Léonard à qui il remet par ma voix son 
affectueux bonjour.

			     Michel SCHOLTES 
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Appel à solidarité

Ecole des devoirs

A 15h30, Yannick quitte sa classe de 5e année à 
l’école fondamentale Don Bosco. Avec quelques-uns 
de ses amis, il descend la rue des Wallons et rentre 
au 34 de la rue Jacob Makoy, monte deux étages et 
rentre dans le local de l’école de devoirs. Il salue les 
animateurs par leurs prénoms et retrouve les autres 
participants de 5e mais aussi de 6e et 4e année.

Jusqu’à 16h c’est le temps de la détente : goûter, jeux 
de société et partage des nouvelles…

Puis commence le temps d’ouvrir son journal de 
classe et de faire ses devoirs et ses leçons. L’ambiance 
est bonne et Yannick est à l’aise. Les animateurs 
passent chez chacun pour voir s’il faut de l’aide ou 
une explication. Certains travaillent seuls et n’ont 
besoin que d’une petite explication ou vérification 
en fin de travail, mais d’autres ont par contre besoin 
que l’on reste à côté d’eux. Pour certains quand 
ils ont fini leurs devoirs, on les invite à exécuter 
quelques exercices ou révisions supplémentaires 
pour les remettre à niveau. 

S’il reste un peu de temps c’est le moment où on 
peut faire des jeux éducatifs même voire une petite 
détente finale sur la cour de récréation.

A 17h, chacun retourne chez lui et ce sont les élèves 
du secondaire qui arrivent pour à leur tour travailler.

Ce travail de présence souvent indispensable pour 
ces enfants et ces jeunes adolescents demande 
d’avoir des adultes bienveillants et réguliers en 
nombre suffisant.

C’est là que pour l’instant que notre école de devoirs 
est le plus en difficultés car pour diverses raisons 
cette année, notre équipe est fort réduite alors que 
les inscriptions de participants sont en progression.

L’approche des examens de fin d’année renforce 
encore la nécessité.

Nous cherchons donc des bénévoles pour venir nous 
renforcer les lundis et/ou les mardis et/ou les jeudis 
de 15h30 à 18h00. 

Alors si vous avez un peu de temps disponible et que 
le cœur vous en dit, n’hésitez pas à nous rejoindre.

D’ores et déjà merci à vous pour ces enfants qui en 
ont besoin.

École des Devoirs Don Bosco

à Liège / Quartier du Laveu

Contact : Bruno Stordeur

Tél : 0498/74.34.22

e-mail : edd.donboscolg@gmail.com
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Les inscriptions
en première année

La crise du COVID-19 aura obligé les écoles 
à se réinventer et à déployer une créativité 

hors pair pour pallier aux nombreuses 
manifestations de promotion annulées.

C’est ainsi que pour promouvoir le premier 
degré en vue des inscriptions en 1re année, 
l’équipe du premier degré, en collaboration 
avec les élèves, ont réalisé 3 clips vidéo 
illustrant à la fois les infrastructures de 
l’institut et la vie en 1re année. 

Le vendredi 29 janvier dès 17h, les professeurs 
ont accueilli les parents  et les futurs élèves 
sur rendez-vous et leur ont fait découvrir les 
locaux, les cours et les « plus » de notre école.

Un moment de rencontre bien agréable, une 
fin de semaine positive, des éloges et une 
soirée dont chacun se souviendra !

Dès septembre 2021, une nouvelle 
section en Art49 au CEFA.

L’offre d’enseignement s’élargit au 
sein du CEFA. Dès septembre 2021, 
la section « couvreur-étancheur » 
en art49 sera accessible aux élèves 
ayant réussi une 3e année. 

Alterner cours généraux et de 
pratique professionnelle en école 
et stage en entreprise, obtenir 
un certificat de qualification 
professionnelle et un CESS, 

une méthode qui, chaque jour, 
permet à de nombreux jeunes de 
trouver leur place dans le milieu 
socioprofessionnel.

Cette formation débouche à coup sûr 
sur un emploi, la profession étant 
cruellement en pénurie.

Pour plus de renseignements, il suffit 
de consulter le site internet du CEFA 
www.idbl.be

LIBRE LIEGE CENTRE
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Les élèves de 4e professionnelle bois 
en formation au CTA 

Les élèves de 4e professionnelle menuisier/
menuisière, accompagnés de leurs enseignants de 

cours techniques et pratiques, ont suivi trois journées 
de formation dans notre Centre de Technologies 
Avancées. Le programme d’études lié à la Certification 
Par Unités d’acquis d’apprentissage (CPU) leur 
permet effectivement de suivre une formation sur 
des machines à commande numérique.  Ce fut une 
première approche pour les candidats qui, au départ, 
ne cachaient pas leur inquiétude face à l’utilisation 
de ces énormes machines qui ressemblent plus à 
des robots qu’à un rabot !  La formation a débuté 
par une séance d’information et de programmation 
théorique de plus ou moins deux heures.  Ce 
moment a permis aux élèves de se familiariser avec 
les machines et le projet qu’ils vont être amenés à 
réaliser durant ces trois journées, à savoir, un vantail 
de porte intérieure.  

Le débitage, le repérage des pièces, le façonnage 
des assemblages et des profils sur la défonceuse 
5 axes se sont déroulés en toute quiétude.  Les 
élèves sont sortis enchantés et convaincus par 
ces apprentissages.  Ces formations aux nouvelles 
technologies sont aussi l’avenir du métier, d’autres 
seront programmées durant les 5e et 6e années à la 
plus grande satisfaction des jeunes. 

Les élèves de 5e Electricité
sur chantier

A l’Institut, les professeurs de pratique 
professionnelle aiment à mettre leurs 

élèves dans des conditions de travail proches 
de la réalité du métier en participant, entre 
autres, à des projets ou des chantiers.

Cette année, les élèves de 5e année 
professionnelle électricité participent 
à l’amélioration des conditions 
d’apprentissage de leurs condisciples du 
CEFA en rénovant entièrement l’éclairage du 
hall de parachèvement du site de Vottem.

Une chose est certaine, une fois le chantier 
terminé, chacun y verra plus clair !
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En 2e année, 
on observe... 
et on écrit !

Écrire, ce n’est pas toujours évident. 
D’ailleurs, nous pouvons rester des 

heures devant une feuille blanche sans 
parvenir à la remplir… Quelle angoisse !

Dans le cadre du cours d’Activité 
d’Expression et de Communication, nous 
apprenons à débloquer l’écriture grâce à des 
activités plus originales et plus ludiques !

Pour une des activités de ce cours, nous 
avions besoin de rédiger une description. 
Pour améliorer notre production, rien de 
tel que d’utiliser les 5 sens ! C’est pourquoi, 
nous avons décidé d’aller marcher en ville et 
de nous attarder sur ce que nous percevions 
par la vue, l’ouïe, l’odorat et le toucher tout 
au long de cette balade.
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Actualité Des Jeunes

Cette année, dans le cadre du cours d’Activités d’Expression et de 
Communication, les élèves de 2e année ont décidé de créer un journal 

afin de partager leurs centres d’intérêt. Chaque élève a donc choisi 
un thème qui l’intéressait et en a rédigé un article. Ils ont également 
inventé le nom de leur journal : Actualité Des Jeunes.

 

 

 

 

Le cours d’A.E.C. en 
mode Covid-19 

p. 2 
 

Cette année, tout le monde le sait, est une année particulière. En effet, nous avons 
cours en mode Covid-19. Le cours d’Activité d’Expression et de Communication 

n’échappe pas à la règle ! Pourtant, ces mesures ne nous empêchent pas de nous 
amuser… 

 

 
 

8 janvier 2021 – Edition limitée         

Des cultures différentes  Des jeux vidéo   En vrac 
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A la découverte du quartier

Dans le cadre du cours d’éveil, en deuxième 
primaire, nous partons à la découverte du 

quartier de l’école. Grâce à notre « promenade-
découverte », nous avons pu répertorier bien 
des éléments qui caractérisent le Laveu 
(bâtiments, éléments naturels, voies de 
communication...). Nous avons aussi vu des 
endroits insolites auxquels nous n’avions 
jamais prêté attention auparavant, comme 
les anciennes maisons des mineurs de la rue 
du Laveu.

Une promenade riche en découvertes qui a 
permis de belles exploitations en classe par 
la suite.

Nous fêtons notre 100e jour d’école 
en 2e primaire

Ce lundi 22 février était un jour particulier pour nous, 
élèves de deuxième année... Nous avons fêté notre 

100e jour d’école ! En effet, depuis le début de l’année, 
nous comptons tous les matins les jours d’école. Cela nous 
permet de travailler les nombres et de bien comprendre 
notre système de numération.

Cette journée du 22 février était donc une journée 
entièrement consacrée au nombre 100. Nous avons relevé 
de nombreux défis : courir 100 tours de terrain (les deux 
classes ensemble, rassurez-vous), réaliser 100 passes sans 
faire tomber le ballon au sol, construire une tour de 100 
gobelets... Nous avons également pris conscience de ce que 
nous pouvions faire en 100 secondes. 

L’après-midi, répartis en plusieurs équipes, nous avons 
récolté des indices en réalisant des épreuves pour retrouver 
un trésor... Avec l’aide de chacun, nous y sommes parvenus 
et avons réussi à délivrer le goûter caché dans les voitures 
de Madame Vozza et Madame Camille. 

Une journée que nous ne sommes pas prêts d’oublier et 
dont nous avons tous au moins 100 souvenirs ! 
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Une balade pour Noël

Nous démarrons le tour de l’école devant la grande grille 
grise, à l’arrière de l’école. Nous sommes dans la rue de la 

Scorre, qui est une rue pavée, en cul-de-sac. Nous montons 
la rue jusqu’à un petit escalier qui mène à la rue des Wallons. 

Après avoir monté les escaliers, un arbre se dresse devant 
nous.  On prend à droite. Nous descendons la rue des wallons.

Nous arrivons à la place-Henri Simon. On y voit une 
pharmacie, un arrêt de bus et un sapin collé à une façade de 
maison, il est présent toute l’année.

Nous continuons la descente de la rue des Wallons Jusqu’à un 
panneau « ralentir école ». Nous allons donc bientôt passer 
devant notre école : Don Bosco.

Plus bas, se trouve l’hôpital sainte Rosalie. On le repère grâce 
à l’arrêt de bus sur le trottoir.

Après la façade de l’école secondaire Don Bosco, décorée 
de grandes bannières, nous sommes arrivés à la rue Jacob 
Makoy. On peut y voir un monument commémoratif.

Notre équipe descend cette rue pendant quelques minutes. 
Nous passons devant le centre multimédias,  l’Eglise Saint 
François de Sales et ses arbres, la salle de gym et sa grande 
grille bleue, tout cela à droite. 

Nous voilà à l’intersection avec la rue de Joie. On la reconnait 
grâce aux plots jaunes.

Nous montons cette rue, vers la droite. À hauteur du cabinet 
du docteur André, on prend à droite pour revenir dans la rue 
de la Scorre. Avant de partir vers la droite, nous observons la 
maison, face à nous, qui date de 1910.

Encore quelques pas et nous sommes de retour au parking 
de Don Bosco.

Elisa & Guillaume, 4A

	
Des masques !

En 4e, les élèves ont confectionné de 
jolis masques…. de Carnaval ! Voilà 

déjà un an que nous ne parlons plus que 
de masque anti Covid !

A la rencontre de la république démocratique du Congo

En 3e, Christine Denis est  venue nous parler  de la République démocratique  du Congo.
Suite à sa visite, les enfants ont réalisé des jeux ou jouets « à la congolaise » avec du matériel de récup. Nous 

avions en effet vu dans le power point de Christine,  des enfants jouer avec des jouets fabriqués par leurs soins !
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PÂQUES, en confinement ….

Et nous voici comme chaque année à la porte de la fête de Pâques…et comme l’an dernier, 
nous ne serons pas nombreux dans les églises…Tout devient long, jusqu’au port de 

l’insupportable masque, et ces vaccins qui tardent et ces consignes qui font le yoyo, de quoi se 
décourager... Comme je le lisais je ne sais plus où : « cela fait un an que nous sommes en carême 
forcé. »  Oui, un vrai carême, non pas de privations infantilisantes, mais il faut bien l’admettre, de 
privations existentielles qui touchent des êtres chers, qui nous font vivre autrement nos relations 
familiales et sociales, notre relation au travail, aux loisirs, bref, aucun domaine de notre vie n’y 
échappe. Nous voilà donc fatigués, déroutés, parfois démoralisés ou carrément au bord de la 
déprime et pour certains, du désespoir. Et maintenant, dans ce contexte, Pâques, ça veut dire 
quoi ? 

Pâques ou Pessah en hébreux signifie « passage » et l’histoire biblique nous rappelle qu’il s’agit 
du passage d’un peuple libéré de l’esclavage d’Egypte pour vivre une liberté à inventer à travers le 
temps des épreuves et des renoncements et des choix dont celui d’entrer en alliance avec Dieu... 
Mourir à une  façon de vivre pour un vivre autrement. 

Avec Jésus, Pâques prend une dimension nouvelle. En donnant sa vie pour nous faire 
comprendre que la mort elle-même s’ouvre sur une vie renouvelée, Jésus Christ ressuscité, nous 
ouvre un chemin d’avenir et d’espérance. Ce monde blessé, ici par la pandémie, ailleurs, par  les 
violences innommables, les injustices... Je ne ferai pas le catalogue, ce monde donc, est aimé 
infiniment et promis à la vie, à la tendresse et la miséricorde de Dieu, et chacun.e, nous pouvons 
accueillir cette promesse. 

Ne pourrait-on penser que dans les circonstances que nous connaissons, nous sommes 
appelés à vivre autrement ici et maintenant déjà ? Redécouvrir que nous sommes des personnes 
relationnelles, portant en nous le désir d’aimer et d’être aimés,  appelées à faire le passage 
de l’individualisme à la solidarité et la fraternité... et découvrir que le Christ est présent là où 
l’humanité retrouve son âme et lui offre une perspective d’avenir infinie ! 

Amis de Don Bosco, éducateurs, enseignants, anciens, la fête de Pâques nous rappelle que 
nous avons à vivre les valeurs relationnelles essentielles pour la croissance humaine des jeunes. 
Pâque n’est pas une fête « en l’air », elle se vit chaque fois que nous posons un regard d’amitié et 
que notre attitude bienveillante questionnent les jeunes.  

Au lendemain de la résurrection, deux paroles du Christ nous sont données pour que nous 
puissions continuer la route: « N’ayez pas peur » et « la Paix soit avec vous ».  C’est ce que je nous 
souhaite de tout cœur.

Bonne Fête de Pâques à toutes et tous.
André

van der Sloot . sdb


